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CHAPiTRE Vf.

DE VESTON A PARIS

Mercredi 23 u et.--En route pour le Mans. Je ne ferai

que toucher Nantes, sans y arrêter. Après nia messe ce matin,
M. le. Curé Marigny m'a envoyé conduire à la gare que je quit-
terai à 8 heures noins dix minutes. Hier soir j'ai donné la b(-
nédiction du S. Sacrement. A cet exercice comme à la messe
de ce jour, j'ai prié pour ies ancêtres français et canadiens

quelie agréable surprise pour eu.x, si par basard, ils étaient en
besoin de secoirs

A 8 ]leures 25, je quittais Nantes, et remontais la belle val-
lée de la Loire, à 0 j'étais à Angers. J'ai visité ces deux
viles il y a cinq ans. Passant dans le voisinage de La Flèche,
où vivait un des priicipaux piomoteiirs (le l'Suvre de Mont-
réal, MNI. -le Royer de la Dauversière, j'atteignis le Mans à midi.
Je lue fis conduire à l'Hôtel du Sauiion, où je logeai il y a
cin1q ans passés j'y habite la même chamtbre, qui a une belle
vue sur la place des Halles.

Après diner, je gagnai la Préfecture pour y faire des recher-
ells, on nite renvoya à la Mairie. LÙ, presque en arrivant, je
tombai sur l'acte de baptême die notre aïeul à la cinquiième gé-
iératiou, ainîsi concu : 1631, mais le onzième a été baptisé

Gilles fils <le Francois Lozon 'et L......? Parrain Paul Lozou,
marraine Martilne Boua

A 4 hrs. 50 je prenais le train local de Nantes, et je débar-

quais à la gare de Vertou à 5 hrs et 35. Cette station est à
une demi-lieue du village. Pas une voiture à l'arrivée du trail.

,Je dis à la femme qui tient le bureau : Madaeni, puis-je avoir
une voiture dans le voisinage you ne conduire à Verton-M.
3astard à un cheval; peut-être vous conduira-t-il-Où reste â.

Quand cette lettre vous parviendra, je serai sur mer priez

pour moi.
.J'arriverai à Montréal probablement le mard Comnej


